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I’AVARE ET SON FILS.

UN DOMESTIQUE COMME IL N’Y EN A PLUS 1

—dJean, ramassez mon mouchoir. —Voila, madame la baronne.
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}\ —Petit misérable, je te défends de —Eh bien ! ¢’est ¢a, maintenant...
¢ courir : tu uses tes cuaussures ! Je te défends de t'asseoir : tu uses
| ton fond de culotte !
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DISPOSITIONS BELLIQUEUSES.
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—Regaree, Lily, les beaux petits chats de la Moumoute... "Nous allons 3 -
en garder un et les autres on va les jeter a l'eau. Lequel choisis-tu ? | g g0 9

—Le petit rouge ! ' ) - ks i e v
o 5 —Qu’ils y viemment done, méme A dix contre un l.. Je regrette de n’a-

voir pas été 14 en 70. Ils auraient vu ce que c'est qu'un vieux lascar de
Solférino !
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AVIS AUX PARENTS.
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: ! —C’est un blagueur ; hier il prétendait

(Quelques mois plus tard). — Lilly, il y a ta petite mére
cheter deux jumeaux, deux beaux petits fréres...
—Lequel quon va jeter i leau, dis, petit pére 7

qui vient

‘a-

avoir vt aux colonies un singe qui avait
une jambe de boa ! Or, je sais perti-

gg;r)r'nent que les boas n'ont pas de jam- | Porte-six-plumes

Un joli cadeau a faire 4 un enfant,
modern-style pour pen-
sums.




